Séquence 6 : Voltaire, L’Ingénu, chapitre VIII, p.54-55 « L’Ingénu va en cour. Il soupe en chemin avec des Huguenots » 
 (Du début à « les décorations de ses opéras »)

Texte :
8
L'Ingénu va en cour. Il soupe en chemin 

avec des huguenots

L'Ingénu prit le chemin de Saumur par le coche, parce qu'il 

n'y avait point alors d'autre commodité. Quand il fut à 

Saumur, il s'étonna de trouver la ville presque déserte, et de voir 

plusieurs familles qui déménageaient. On lui dit que, six ans 
auparavant, Saumur contenait plus de quinze mille âmes, et 

qu'à présent il n'y en avait pas six mille3. II ne manqua pas d'en 

parler à souper dans son hôtellerie. Plusieurs protestants étaient 

à table : les uns se plaignaient amèrement, d'autres frémissaient 

de colère, d'autres disaient en pleurant :


... Nos dulcia linquimus arva,
Nos patriam fugimus4.
L'Ingénu, qui ne savait pas le latin, se fit expliquer ces 

paroles, qui signifient : « Nous abandonnons nos douces cam​-

pagnes, nous fuyons notre patrie ».
«Et pourquoi fuyez-vous votre patrie, messieurs? - C'est 

qu'on veut que nous reconnaissions le pape. - Et pourquoi ne 

le reconnaîtriez-vous pas ? Vous n'avez donc point de marraines
que vous vouliez épouser ? Car on m'a dit que c'était lui qui en 

donnait la permission. - Ah ! monsieur, ce pape dit qu'il est le
maître du domaine des rois. - Mais, messieurs, de quelle pro​-

fession êtes-vous ? - Monsieur, nous sommes pour la plupart 

des drapiers et des fabricants. - Si votre pape dit qu'il est le 

maître de vos draps et de vos fabriques, vous faites très bien de 

ne le pas reconnaître ; mais pour les rois, c'est leur affaire : de
quoi vous mêlez-vous ? » Alors un petit homme noir prit la 

parole, et exposa très savamment les griefs de la compagnie. Il 

parla de la révocation de l'édit de Nantes avec tant d'énergie, 

il déplora d'une manière si pathétique le sort de cinquante 

mille familles fugitives et dé cinquante mille autres converties
par les dragons5, que l'Ingénu à son tour versa des larmes.
« D'où vient donc, disait-il, qu'un si grand roi, dont la gloire
s'étend jusque chez les Hurons, se prive ainsi de tant de cœurs
qui l'auraient aimé, et de tant de bras qui l'auraient servi ?
- C'est qu'on l'a trompé comme les autres grands rois, répon-
dit l'homme noir. On lui a fait croire que, dès qu'il aurait dit un 

mot, tous les hommes penseraient comme lui ; et qu'il nous ferait 

changer de religion comme son musicien Lulli fait changer en 

un moment les décorations de ses opéras.
Eléments d'introduction :


Contexte : Melle de Saint-Yves a été enfermée dans un couvent (ch. 6). Révolte et désespoir de l'Ingénu. Attaque des Anglais contre la Bretagne où il s'illustre avec bravoure. Doit être récompen​sé et se rend donc à la cour, à Versailles.

Place du passage : Le chapitre VIII est celui de ta transition, du voyage qui sépare les sept chapitres situés en Bretagne des douze autres qui ont Paris pour décor. Au cours du voyage. L'Ingénu fait une halte à Saumur, devenue au 17ème siècle, une brillante ville protestante. Il y rencontre des huguenots qui l'informent de leur situation dramatique après la révocation de l'Edit de Nantes.

Portée et thèmes du passage : Cet épisode apporte une dimension politique et religieuse au conte. Prise de conscience de l'intolérance religieuse à travers la persécution des protestants : Quels sont les événements évoques? Comment réagit l'Ingénu ?

L’œuvre, l’Ingénu, chapitre VIII :

Pour faire le prophète social de son époque, Voltaire a placé l’Ingénu dans diverses situations, qui seront pour lui un moyen d’évoluer sur le chemin de la raison. Les satires écrites par le philosophe ont aussi pour but de critiquer les attitudes des Jésuites, tout en permettant au « héros idéal » d’ajouter à son bon sens naturel, la sagesse soit « la raison philosophique ». Ce chapitre est une étape de l’intégration de l’Ingénu dans la société, ici, le Huron se trouve face à des huguenots. Il apprend alors la situation des protestants sous la France de Louis XIV, et, les conséquences de la révocation de l’Edit de Nantes. 

Ce chapitre de transition entre la Bretagne et Paris amène donc le Huron à prendre connaissance du fanatisme religieux, des « dragonnades » et de toutes les injustices de l’époque. L’Ingénu se trouve bouleversé par cette violence injustifiée et donne au texte une fonction dramatique et philosophique. 

Axes de lecture :
I> Ce récit s’inscrit dans un registre historique et religieux très précis 

a) Le protestantisme

b) L’Edit de Nantes 

II> Les pleurs de l’Ingénu : C’est à la fois un cœur et une intelligence qui s’expriment à travers ces pleurs

a) Les larmes ont une fonction dramatique

b) Les larmes ont une fonction philosophique

Les larmes de l’Ingénu ne sont pas seulement la manifestation d’un cœur sensible, elles sont aussi l’expression d’une idée philosophique.


I> Ce récit s’inscrit dans un registre historique et religieux très précis 
Le protestantisme est une religion réformée ou huguenote qui naît au 16ème siècle. Ce nom indique l'opposition à certains ajouts de la tradition par rapport aux textes d'origine. Cette religion prône un retour aux règles strictes de l'Ancien et du Nouveau Testament; les protestants refusent la hiérarchie de la société ecclésiastique de leur époque ainsi que l'autorité du pape. Ils dénoncent tous les "intermédiaires" et rejettent aussi le luxe attaché à l'église catholique. Ils ne considèrent pas la confession comme un sacrement (cf. p.33 L...).fin ch.3 Au 16ème siècle a lieu un conflit sanglant, une guerre de religion, à l'issue de laquelle l'Edit de Nantes est promulgué par Henri IV en 1598, ce qui assure aux protestants la liberté de culte .

Sous Louis XIV, la situation se stabilise d'abord (même si l'opinion catholique dominante est hostile aux protestants); les gens au pouvoir (Colbert entres autres) sont conscients du poids économique des o -> protestants (cf. texte p.55 à propos de leur profession). L'année 1679 marque un tournant, car la France entre en guerre contre les puissances protestantes étrangères : Voltaire d'ailleurs fait allusion à un débarquement anglais au ch. VII du conte.
De 1675 à 1685, la violence est de plus en plus présente, le roi Louis XIV étant désormais sous l'in​
fluence du père La Chaise (mentionné aux ch. VIII et IX), jésuite français, conseiller du roi, qui combattit le jansénisme : cf. p.56.fin chapitre 8

A la fin du 17ème siècle. Tes dirigeants politiques considérant que l'unité du royaume passe par l'unité de religion. Les persécutions se multiplient par le biais des "dragonnades" (envoi de soldats chez les protestants pour leur arracher des conversions au catholicisme) qui sèment la terreur". Voltaire à ce propos écrit en 1766 : " Le jugement de Calas n'a fait souffrir qu'une famille ; mais la dragonnade de M. de Louvois a fait le malheur du siècle ".

En 1685, l’Edit de Nantes est définitivement révoqué et les protestants s'exilent massivement (plusieurs centaines de milliers) : cf.1er § chapitre 8 (p. 54)
Voltaire adresse au roi et au pape la critique d'intolérance, d’injustice.
II> Les pleurs de l’Ingénu : C’est à la fois un cœur et une intelligence qui s’expriment à travers ces pleurs
a) Les larmes ont une fonction dramatique :
Relire et Commenter la syntaxe l.27-30 : Le héros s'abandonne à ses larmes en entendant le récit dramatique du "petit homme noir" (= un pasteur protestant) La phrase comporte deux allusions historiques.

Deux conséquences regrettables : L'exil ou la conversion forcée. L'exposé est très précis et exact (adv. "savamment") et présenté sur le mode pathétique. Le héros est ému, bouleversé par ces faits : il réagit en coeur sensible au sort tragique des persécutés. Ses larmes ont d'abord une fonction dramatique, un aspect proprement romanesque.
b) Les larmes ont une fonction philosophique :

Elles correspondent à une prise de conscience (débouchant sur une réflexion) des vices de la société. Elles témoignent de la position du philosophe. Au-delà de la simple compassion pour les vic​times traitées si injustement, elles révèlent la consternation, l'incompréhension devant le gâchis social et économique entraîné par cette décision arbitraire du roi et du pape : La violence politique est con​traire au progrès de la société. La dernière question faussement naïve de l'Ingénu vient souligner cette dimension : La Révocation de l'Edit de Nantes ne peut qu'avoir des effets pervers tant politiques qu'éco​nomiques. C'est une décision injuste, contraire à la raison et aux intérêts de l'Etat.

Pour Voltaire, une des principales difficultés financières et internationales de la fin du règne de Louis XIV tient à cette erreur stratégique qui prive le royaume d'une partie de l'élite marchande et intellectuelle de la nation et met la France en position de conflit avec les pays européens de confession protestante.

Les larmes de l'Ingénu ne sont pas seulement la manifestation d'un coeur sensible, elles sont aussi l'expression d'une idée philosophique,
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